
 1 

 

Le Parpaillot mâconnais 

 

mai - juin 2026  

Nous venons à toi dans la prière.  

Nous venons à toi dans la prière, Seigneur, et c’est une manière de faire place en 

nous à un Autre que nous-mêmes.  

Nous venons à toi et c’est une manière de libérer notre regard de ce qui l’en-

combre,  

Une manière de nous délier du manque de confiance, de la lâcheté ou de la colère 

qui nous retiennent attachés.  
 

Là où nous sommes tentés de nous replier sur notre amertume, ouvre-nous à la 

tendresse qui est en toi ! 
 

Là où nous nous crispons sur l’attente d’être aimés, emmène-nous vers la géné-

rosité qui porte la joie !  
 

 Là où nous avons peur de manquer, donne-nous de regarder ce manque comme 

une source de fécondité ! 
 

Notre prière, Seigneur, c’est aussi une manière d’accompagner les situations dou-

loureuses, et de rendre grâce pour les situations heureuses  
 

Nous nommons aujourd’hui devant toi ceux et celles qui vivent un temps d’éclate-

ment et de remise en question,  

Un temps de deuil ou de maladie.  

Nous nous réjouissons avec ceux qui reprennent pied et qui ont des envies pour 

demain…. 
 

Garde-nous accueillants à ceux et celles qui cherchent leur voie et vivent autre-

ment que nous ! 

Préserve-nous de toute suffisance et donne-nous plutôt de témoigner de la lar-

gesse du regard  

Que tu poses sur chaque être humain, ce regard que nous accueillons 

maintenant en te disant :  

«Notre Père … »  

Source acat remis par Raymond Méot 
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Le voyage du pèlerin (suite) 

 

Voici les points clés pour comprendre qui il était : 

1. Un homme du peuple  " le Rétameur" 

Né à Elstow, près de Bedford en Angleterre, Bunyan était d'origine modeste. Il exer-
çait le métier de rétameur (il réparait les casseroles et les objets en métal), un mé-
tier itinérant et mal considéré à l'époque. Cette origine sociale imprègne son écri-
ture : il écrit pour les gens simples, avec des mots qu'ils comprennent. 

2. Une jeunesse tourmentée 

Dans son autobiographie spirituelle, La Grâce abondante au plus pécheur, il se décrit 
comme un jeune homme blasphémateur et impie. 

Il a servi dans l'armée parlementaire pendant la guerre civile anglaise, une expé-
rience qui a nourri les métaphores militaires (combats, armures) que l'on retrouve 
dans ses livres. 

Après son mariage, sous l'influence de sa femme, il traverse une crise religieuse pro-
fonde, hanté par la peur de l'enfer, avant de trouver la paix dans la foi puritaine. 

3. Le "Prédicateur de fer" et la Prison 

Bunyan devient un prédicateur laïc très populaire. Cependant, après la restauration 
de la monarchie en 1660, il devient illégal de prêcher sans l'autorisation de l'Église 
d'Angleterre. 

Refus de se taire : On lui propose la liberté s'il promet d'arrêter de prêcher. 
Il répond : "Si vous me libérez aujourd'hui, je prêcherai demain." 

12 ans de prison : I l passe l'essentiel de la période entre 1660 et 1672 en 
cellule. C'est dans cette obscurité, séparé de sa femme et de sa fille aveugle (qu'il 
aimait tendrement), qu'il commence à écrire Le Voyage du Pèlerin. 

4. Son héritage 

Bunyan est mort à Londres en 1688 après avoir pris froid lors d'un voyage à cheval 
pour réconcilier un père et son fils. 

Pourquoi est-il important aujourd'hui ? 

Maître de l'allégorie : I l a réussi à transformer des concepts abstraits (le 
doute, l'orgueil, l'espoir) en personnages de chair et d'os. 

Pionnier du roman : Bien qu'il écrivait pour enseigner la religion, sa struc-
ture narrative (un héros qui part de chez lui, rencontre des obstacles et arrive à des-
tination) est considérée par beaucoup d'historiens comme l'un des ancêtres du ro-
man moderne. 

Petite anecdote : Bunyan était si pauvre en prison qu'il fabriquait des lacets 
de chaussures pour faire vivre sa famille, tout en écrivant l'un des plus grands best-
sellers de l'histoire de l'humanité. 

Souhaitez-vous explorer un aspect particulier de sa vie, comme sa relation avec sa 
famille ou les détails de son procès ? 
  

C'est un aspect très touchant de sa vie, car il montre que derrière le grand écrivain 
se cachait un homme profondément humain et déchiré par ses choix. 

Voici les détails sur son procès et sa vie de famille pendant ses années d'ombre. 
 

1. Le Procès : Un acte de résistance 

En 1660, après la Restauration de la monarchie (Charles II), il devient obligatoire de 
suivre la liturgie de l'Église d'Angleterre. Bunyan, puritain "non-conformiste", refuse 
de s'y plier. 
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L'accusation : On lui reproche de tenir des "conventicules" (des réunions re-
ligieuses illégales) qui pourraient fomenter des séditions. 

Sa défense : Lors de son procès en 1661, il ne cherche pas à nier. I l argu-
mente avec les juges en utilisant la Bible. Lorsqu'on lui demande de promettre de ne 
plus prêcher pour retrouver sa liberté, il prononce cette phrase célèbre : 

"Si vous me laissiez sortir aujourd'hui, je prêcherais dès demain, avec l'aide de 
Dieu." 

La sentence : I l est condamné à la prison de Bedford. Ce qui devait être une 
courte peine s'est transformé en 12 ans d'enfermement (avec une brève interrup-
tion) car il refusait systématiquement de se soumettre. 

2. Une famille dans la tourmente 

Au moment de son arrestation, la situation familiale de Bunyan est critique : 

Sa première femme (celle qui l'avait amené à la foi) est décédée, le laissant avec 
quatre jeunes enfants. 

Il s'est remarié avec Elizabeth, une femme d'un courage extraordinaire. 

L'épreuve de Mary, sa fille aveugle : C'est sans doute le point le plus déchi-
rant. Sa fille aînée, Mary, était aveugle. Bunyan écrit dans ses mémoires que la sé-
paration d'avec sa famille était comme "si l'on m'arrachait la chair de sur mes os". Il 
s'inquiétait constamment pour elle, craignant qu'elle ne doive mendier ou qu'elle 
souffre du froid et de la faim pendant son absence. 

3. Le courage d'Elizabeth Bunyan 

Sa seconde épouse, Elizabeth, s'est rendue jusqu'à Londres pour plaider la cause de 
son mari devant la Chambre des Lords et les juges les plus puissants du pays (dont 
le juge Hale). 

Bien qu'elle soit une simple paysanne, elle a argumenté avec une intelligence et une 
dignité qui ont impressionné les juges. 

Elle a expliqué qu'elle avait quatre enfants à charge et qu'elle avait fait une fausse 
couche de douleur lors de l'arrestation de John. 

Malheureusement, malgré son courage, les juges ont maintenu la sentence car John 
refusait toujours de promettre le silence. 

4. La vie "quotidienne" en prison 

Bunyan n'est pas resté inactif dans sa cellule : 

Travail manuel : Pour aider Elizabeth à nourrir les enfants, il fabriquait des 
lacets de chaussures en métal et en coton, qu'il vendait par les barreaux de 
la prison. 

Écriture : C'est là qu'il a écrit Le Voyage du Pèlerin. On raconte qu'il n'avait 
que deux livres avec lui : la Bible et le Livre des Martyrs de Foxe. 

Prédication : I l finissait par prêcher aux autres prisonniers, transformant la 
prison en une sorte d'église improvisée. 
 

Ce qui est fascinant, c'est que cette souffrance familiale a directement nour-
ri son œuvre. Quand il décrit son héros, Chrétien, quittant sa famille avec les doigts 
dans les oreilles pour ne pas entendre leurs cris et se concentrer sur son salut, Bu-
nyan décrit en réalité son propre déchirement entre son devoir de père et ce qu'il 
considérait comme son devoir envers Dieu. Il fut inhumé dans une grande affluence 
au cimetière de Finsbury où reposent Watt, Owen,Wesley. 

 

Raphaël Ramos 
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Les rendez-vous zoom 

Aimants Aidants est une réponse à l’invitation à 

s’accueillir les uns les autres. C’est l’engagement 

à vivre dans une société aussi variée que Dieu 

l’a voulue. 

L’enregistrement de podcast est aussi l’occasion 

de se retrouver ensemble sur zoom et partager 

avec l’invité du jour une fois les micros éteints. 

Des moments riches d’échange et de commu-

nion.  

Les nouvelles de LA CAUSE  

Entraide 
 

L’Entraide protestante vous propose un plat à emporter 

le dimanche 10 mai avant et après le culte : 

Il s’agit d’un jambalaya, spécialité culinaire de Louisiane 

à base de riz, viande, fruits de mer et épices au prix de 

15 €. 

Vous pouvez passer commande à l.courtot@orange.fr ou  

Monique NIMMEGEERS au 06 06 43 98 71. 

 

Laurent Courtot pour l’Entraide 

« Car Dieu lui-même a dit : Je ne te délaisserai point, et je ne t’abandonnerai 

point. » Hébreux 13:5 

Décès 

Nous adressons nos sincères condoléances à Madame et Monsieur Forneron 

qui viennent de perdre leur enfant David. Un culte d’action de grâce a été célé-

bré le 8 avril. Que Dieu leur vienne en soutien. 

 

Nous adressons également nos sincères condoléances à M. Laurent Courtot qui 

vient de perdre son papa ainsi qu’à Monique Nimmegeers qui a perdu son cou-

sin. 
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Vous pouvez vous désinscrire ou inscrire vos amis en le signalant à 

eden1102@bbox.fr  ou eden@emailasso.net 

Église réformée de Mâcon — Cultes 

cultes 2026 

2ème et 4ème dimanches du mois 

Vous trouverez les cultes sur le site : 

https://www.epudm.org/predication.htm 

 

RENSEIGNEMENTS PAROISSIAUX  

 

 

 
 

Temple de Mâcon 

   32 rue Saint-Antoine 

71000 Mâcon

Site internet : www.epudm.org 
 

Président du Conseil Presbytéral 

Hervé REYNAUD 

    03 85 34 14 05 
 

Secrétaire : Ulla HEUSLER 

    03 85 34 20 84 

 

 

 

 

 

Trésorière :  

helen.nevell@hotmail.com 

Église Protestante Unie de Mâcon 

Numéro du relevé d’Identité Bancaire 

pour effectuer votre versement 

FR76 3000 3012 1700 0372 7030 930   

 

Entraide Protestante de Mâcon 

 Laurent Courtot - Président 

 l.courtot@orange.fr  
 

Collecte des textes :  

Infographisme - Diffusion  : Hélène David 

Planning 2026 

29 mai partage biblique avec Edina Pulaï  

6 juin Catéchisme adulte avec Magalie Carlier 

19 juin partage biblique avec Diane Régis 

mailto:eden1102@bbox.fr
mailto:eden@emailasso.net

